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réunion extraordinaire tenue à Bruxell&jB au 

Finistère de r'Agricultusie le ^ 
9 mai 1946 

r r e s i d e n t : ivi.JORGLT du Ministère de l ' A g r i c u l t u r e de Belgique 
Délégués \ 

pour l a Belgique ? M.COuSîfiï du Ministère de l ' A g r i c u l t u r e 
pour l a France s r. . JUZT-JT du Ministère de l ' A g r i c u l t u r e 
pour l a Hollande * j&aU BùîffijMl&j" du Ministère de l ' A g r i c u l t u r e 

de l a Pêche et du R a v i t a i l l e * 
ment 

rsss s 
KORRItfG 

idem 
i dem 
idem 

pour l e Luxembourg: BiJOhL^R du Ministère du Ravitaillement 
et des A f f a i r e s économiques 

M. 7AH VOORST TOT VOORST : Lu Secrétariat général du Conseil de 
Coopération Economique* 

Secrétaire * M. UAUvJTOY. 

M, FORGET, président, ouvre l a séance è 11,20 h. Après 
avoir souhaité l a bienvenue, i l rappelle que l e put de l a réunicn 
est d'examiner l ' a t t i t u d e que les pays représentes à l a C.T.C.A, 
adopteront à l a prochaine conférence de F«Â»-Q«9 à 'Washington. 

Ceci constitue un premier essai de c o l l a b o r a t i o n des 4- pay* 
8 l'occasion d'une conférence i n t e r n a t i o n a l e . 

_Comme l a présente assemblée est due à l ' i n i t i a t i v e de M. 
J0FFET f i l propose que c e l u i - c i en assure l a présidence. Levant 
le refus de M. JOFFET, l e président, i n v i t e le délégué français 
à f a i r e néanmoins connaître s»n point de vue et ses propositions. 

WL JOFFET f a i t un exposé du projet français* A l a conférence 
de ijondres, diverses délégations ont émis des c r i t i q u e s à 1*égard 
de l ' a c t i o n des Combined ±ood Boards. L'activité de ces orga­
nismes n 4a nullement donné s a t i s f a c t i o n à l a France. Crées par 
le s Anglo-saxons pour l a période de guerre, ces o f f i c e s ne se 
J u s t i f i e n t plus en ce moment. Toutefois comme noifë*HSbouvons en­
core dans une période t r a n s i t o i r e , certaines de leurs activités 
ne sauraient être supprimées actuellement. 

.ues Américains 
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Les américains et l e s a n g l a i s s*opposeront certainement a 
l a suppression des C.F.B. S ' i l s constatent t o u t e f o i s une f o r t e 
opposition à l a conférence de F.A.O. à Washington, i l s tacheront 
de donner s a t i s f a c t i o n en modifiant l e s statuts de façon à ad-^ 
mettre dans l e s organes directeurs c e r t a i n s pays non représentés 
jusqu'à présent. P a r e i l l e s o l u t i o n ne saurait pas s a t i s f a i r e l a 
France. C e l l e - c i é/stime que certaines compétences des CF.] , 
doivent passer à F.A.O., notamment l a documentation, l'informa­
t i o n sur l e plan a g r i c o l e et alimentaire, l a coordination des 
plans de production, etc.. I l est t o u t e f o i s nécessaire de prévoir 
également un organisme de d i s t r i b u t i o n qui ne peut être que 
l'O.^.U. avec son Comité économique et s o c i a l . I l y a l i e u de se 
demander s i ce Comité est suffisamment équipé pour p a r e i l t r a v a i l 
La réponse de l a France est négative, i l f a u d r a i t créé auprès de 
l'O.itf.U. un organisme spécial dénommé p. ex. "DIJkLCTÛIïffii: q u i , 
se kasant sur l a documentation fournie par F.A.O. organi s e r a i t 
l e s répartitions. 

Ce D i r e c t o i r e comprendrait des représentants, des produc­
teurs et des consommateurs a i n s i que des techniciens et se d i v i ­
s e r a i t en diverses sections selon l e s genres de produits. 

Le D i r e c t o i r e ne s e r a i t donc pas un organisme à caractère 
exclusivement technique comme F.A.O. et posséderait en outre 
une compétence plus grande puisqu'elle p o r t e r a i t aussi sur l e s 
engrais, l e s semences, etc.. La France est d'avis q u ' i l n'est^ 
pas souhaitable de rattacher directement ce nouvel organisme à 
F.A.O., mais i l f aiPiP^eprésentation adéquate de F.A.O. qui puisse 
également suivre les mesures d'exécution. 

Ln ce qui concerne l'étude de ces questions dans l e cadr< 
F.A.O., l a France renouvelle sa prop o s i t i o n f a i t e à Québec &< 
créer un "CCàlL CONSULTATIF. DU lu^nllUG''. Cette commission 

« transmettrait ses projets au Comité executif de F.A.O.t qui par voie de recommandations l e s communiquerait au D i r e c t o i r e . 
Schématiquement .1'organisation se présenterait comme .suit s 

(produits ' 
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MM JQrïi^: désire connaître l'opinion des autres pays à 
l'égard de cette p r o p o s i t i o n . I l convient de ne pas perdre de 
vue que s i on veut supprimer l e s actuels CF.5., i l i'-'Ut pouvoir 
disposer d'un organisme qui puisse l e s remplacer •• 

M. FORSET approuve le projet exposé par ¿1. JOFFM mais^de 
mande pourquoi on remonte jusqu'à l'O.A'.U. Le ComitC économique 

et s o c i a l 



v t s o c i a l pourrait pourtant c e n t r a l i s e r tout l e t r a v a i l . 
M. JO.-J-I" est d'accord sur ce point. Le ''Directoire** se­

r a i t une subdivision du Comité Lconomique et s o c i a l . 
ivi. JOFFFJT signale que les anglais objecteront certainement 

q u ' i l est préférable d'attendre l e s "'Commodity agreements' pré­
vus par 1 1 organisations i n t e r n a t i o n a l e du Commerce. 

... Là. I'ÎÀ marque 1 1 eccord+de l a delsgatioo néerlandaise 
j u r 1. .principe de l a séparation de F.̂ .O., et des services d'oc-
cupaat de l a ai s t r i b u t i o n . 

I l désire t o u t e f o i s savoir s i et L i i - e c t o i r : s'intéresser:, 
également aux -excédents de production. 

. M. JCJ. .répond que 1- projet français ne prévoit- pas 
eette éventualitéj cela rentre dans la coupétenee des Commodity 
agreements. ht Statut du D i r e c t o i r e - d e v r a i t donc être modifié 
ultérieurement. 

ivi. BOiLJtùiii est d'avis que le Di r e c t o i r e doit être habilité 
pour régler dës-à-prêfifent cette qutstien des excédents. Dans 
l'élaboration des stat u t s i l faut envisager l ' a v e n i r de façon 
à éviter de continuelles modifications de structure de cet or­
ganisme. Ce point de vue est partagé également par M. FOBGLT. 
I l convient de f a i r e un t r a v a i l définitif et d'élaborer un pro­
j e t à longue échéance. Les Commodity agr .ments ne sauraient 
pas constituer un obstacle. 

.... JO^X'LJ rappelle que le but de l a proposition française 
ne v i s -dt que l'immédiats remplacer l e s 2.F.L. par un autre 
organisme. Toutefois, i l ne v o i t pas d'objection de p r i n c i p e a 
ce qu'on envisage aussi l ' a v e n i r . 

M. BOLRivûi désirerait que le Dire c t o i r e reprenne même une 
p a r t i e de l'activité de certains organisme de r e p a r t i t i o n qui 
viennent d'etre supprimés (p.ex. pour l e s poissons). 

M. JOIi. ;LT déclare que l'expose français prévoit des commis­
sions pour l e s céréales 

les matières grasses 
l a viande 
eu le sucre. 

Selon le voeu de BOurd*k. l'on devrait créer des sections 
pour tous l e s produits alimentaires même pour ceux pour lesquels 
i l n'existe plus d̂  répartition mondiale. 

îîl. BOLHwiii voudrait y v o i r f i g u r e r également les semences^ 
tandis que .... COUSTRÏ signale que l e bois devrait être examine 
dans une section spéciale. 

iii. FOftGEI adopte li the'ae de M. BO'^ML» Le Directoire 
devrait donc comprendre autant de sections que de groupes de 
prod u i t s . 

Au suàvt 



AU sujet de l a reprise de l ' i n s t i t u t i n t e r n a t i o n a l d'Agricul 
ture de nome par F.A.O., ... P O — s e demande- s i i .i.,0. est en 
état d'organiser ce t r a v a i l . Jusqu'à présent, en e f f e t , l'activité 
de F.-'*, G. a été extrêmement réduit-. . 

îwi. FOJ*GLT est d'avis que peur permettre du t r a v a i l u t i l e i l 
est indispensable de créer au plus tôt l a section européenne de 
F.A.O. ... JOFFET désirerait par contre que l'on i n s i s t e pour l e 
t r a n s f e r t en Fur ope du sie^ge même de F.A.O. 

itf. FORGLT répond q u ' i l est^plus urgent d ' i n s t i t u e r l e centre 
européen de F.A.O. où le s problèmes d'excédents par ex. pourront 
plus facilement se régler que dans l e cadre mondial. 

Ln ce qui concerne l ' L . I i . C . L . ivï. JOFFliiT estime que cet orga­
nisme doit disparaître dès l a création du centre européen de 
F.A.O. qui reprendra_la document t i o n de l ' I . ^ . C . L . De même, l a 
documentation des C.iT.B. devra passer â F.A.O. 

Ln réponse à une demande de ivï. FOxtGLT, M. BOJERMA confirme 
que M. LAUtiffiRS partage l e s idées exposées ci-dessus. 

Revenant au problème du "Comité C o n s u l t a t i f du idarketing' 5 

ivï. JvJFrFF signale que le s producteurs français y seiont représen­
tés. La délégation française à F.A.O. comprendra d ' a i l l e u r s un 
représentant des producteurs. 

*" M. FORGLT déclare que l a Lelgique a estimé ne pas devoir 
s'adjoindre jusqu'à présent p a r e i l délégué. 

ivlm. BOLiMâ et FORGLT marquent ensuite leur accord sur l a 
propo s i t i o n française. Les délégations belges et hollandaises l a 
soutiendront à l a conférence de *.A.O. M. • 3UCHLLR demande qu'en 
l'absence d'une représentation séparée l'on joigne l e Luxembourg 
a l'Union Lconomique pour l'examen des questions général. Pour 
l e s questions de détail l e Luxembourg ne peut t o u t e f o i s pas s'en­
gager dès à présent. 

Passant à l'examen de ouest ions spéciales, âm BOERMA signale 
que l u n d i prochain se t i e n t à Londres une réunion de 1'E.-XJ.G.L, 
quelle a t t i t u d e nos délégations doivent-elles adopter? 

M. J e . 2 _ _ présume que l ' L . L . ^ . l . ne présentera pas de projet 
ressemblant à l a proposition française, le s Anglais désirant ab­
solument maintenir en fonction l e s C.F.B. 

MM. B0±jRdÂ et COUpîRï contestent l'exectitude de cette o p i ­
nion au sujet de l ' a t t i t u d e des autorités anglaises à l'égard des 
C .F.B. 

M. JANSSiwîS confirme cet avis en signalant que l e texte des 
conclusions de L'JS.^.C.L. q u ' i l vient de d i s t r i b u e r aux délégués, 
indique que l e principe d'une modification des C.F.B, a été admis. 

M. FOrtGFT 



... FOBGEiT rappelle qu'a l a réunion de Londres on a propose 
une modification du rôle des C.i'.B.- .L'on n'a toute!ois pas été 
aussi l o i n que l e projet français discuté aujourd'hui. L'L.-ù.C.ïi). 
n'admettra pas notre point de vue; l e r e j e t du projet rendrait 
notre p o s i t i o n plus délicate à l a réunion de Washington. 

&n ce qui concerne l e Je point de l a note de l'L.-^.e.L. ré­
digé comme s u i t ; 

Les 3 aspects principaux du problème en Question semblent 
être ; 
a) l ' o r g a n i s a t i o n a c t u e l l e de l ' a l l o c a t i o n i n t e r n a t i o n a l e des 

produits alimentaires d e v r a i t - e l l e Ctre modifiée, et dans l ' a f ­
f i r m a t i v e de quelle façon? 

b) Subsidiairement, 1'organis t i o n actuelle d e v r a i t - e l l e être 
remplacée par une organis t i o n i n t e r n a t i o n a l e npuvelle, et dans 
l ' a f f i r m a t i v e , quelles devraient être l a structure et le s fonc­
t i o n s d'une t e l l e organisation nouvelle? 

c) Quels devraient être le s pouvoirs de cette organis t i o n d ' a l l o ­
cation? 
M. JOFFLT propose que l e s délégations des 4 pays fournissent 

l e s réponses ci-après 
a ) uui 
b) suppression des C.l.L. et remplacement par organisme nouveau 

t r a v a i l l a n t en accord avec F.A.O. 
c) pouvoirs plus étendus que l e s C.F.B. avec sanction éventuelles. 

La Commission marque son accord sur cette p r o p o s i t i o n . 
Jjes i n d i c a t i o n s suivantes sont fournies par Ai. BOLJiiyJA au su­

je t de l a s i t u a t i o n du cheptel en U.°.A, et au Canada 
Ltats-Unis ^n 1935-39 *a 1946 Augmentation 
Cheptel porcin 46.00Ô.00C 62.0C0.00C 40 # 

avicole 446.000.00C 526.000.00C 17* 

Canada 
Cheptel porcin 16.0CC.000 20.000.000 25 # 

Les besoins en aliments correspondant à ces augmentations de 
cheptel sont de l'ordre de 12.00C.000 t alors que l'importation 
en Miroçe occidentale de "produits fourrage rs se montait avant-
guerre a 10.000.CGC t 

jjes difficultés rencontrées actuellement pour l'obtention 
d'aliments pour le bétail sont donc une conséquence d. l'augmen­
t a t i o n des c h ^ t e l s porcin et avicole aux L f t s - u n i s et au C&naàa. 

m. BO^'MA désire savoir s ' i l est u t i l e de discuter ce prob­
lème? 

I l f a u d r a i t que l e s autorités américaines et Canadiénnes 
prennent des mesures pour res t r e i n d r e leurs cheptels. 

Les délégations 



l e s délégations françaises, belges et luxembourgeoises ̂ sont 
d'acaord pour que cette question s o i t étudiée et demandent à M. 
BO&i*MA de rédiger une note. 

M. J.eNJSLNS t i e n t a a t t i r e r encore l ' a t t e n t i o n sur le- prob­
lème des matières premières destinées aux i n d u s t r i e s a g r i c o l e s , 
Vu l a pénurie ac t u e l l e de produits alimentaires, beaucoup d s i n ­
dustries agricoles ont du suspendre tout,; f o u r n i t u r e a lCtrrng-.r 
(par ex. brasserie-conserves de viande, chocolaterie-etc.) Les 
C.ï;B. œfusent en e f f e t des a l l o c a t i o n s pour des f a b r i c a t i o n s des­
tinées à l'exportation. Lorsque l'activité reprendra, les marchés 
seront occupés par l e s fournisseurs américains. 

La Hallande desirera.it que l e problème ci-dessus s o i t soulevé 
à l a Conférence de F.-.À.O., car s i les Américains estiment que l e s 
besoins intérieurs doivent être s a t i s f a i t d'abord, l'on peut l e u r 
objecter qu'eux-mêmes exportent de l a bière. 

ivi. FelrcGLï est d'avis que l a seule s o l u t i o n est de prendre 
comme référence, l a période d 1 avant-guerre. 

La Commission marque son accord sur cette s o l u t i o n . 

Avant de lever l a séance, i l ^ e s t convenu qu'à Washington l e s 
délégations des pays représentés à l a C.I.C.A. se consulteront 
avant l e s réunions de P.Xj-.0. 
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